VIGILE DE PAQUES 2009

Chant : Bleibet hier und wachet mit mir

Accueil :

Nous voici, du plus profond de notre nuit, de notre peur. 

Nous voici, dans le silence de l’aurore, dans le silence de la mort.

Nous voici, avec nos questions,

Nous attendons que la lumière se lève sur nos doutes, que la lumière se lève sur nos espoirs déçus.

Répons : Nada te turbe

Au cœur de nos ténèbres, nous avons cheminé, nous avons espéré, nous avons perdu pied aussi.

Au cœur de nos ténèbres, nous avons pris peur, nous nous sommes enfuis, nous n’avons pas compris.

Pourquoi s’est-il laissé clouer sur la croix ? aux côtés des larrons ?

Et maintenant, il ne reste qu’obscurité et doutes.

Répons : Nada te turbe

Avec sa mort, le chemin se perd, et le sens est cloué, 

Avions-nous tort de croire en ses Paroles de vie ?

Nous voici chercheur de réponse, en quête de sens.

Silence

Texte : Marc 16, 1-8 La résurrection de Jésus (Emeline)

1Quand le jour du sabbat fut passé, Marie de Magdala, Marie mère de Jacques, et Salomé achetèrent des huiles parfumées pour aller embaumer le corps de Jésus. 2Très tôt le dimanche matin, au lever du soleil, elles se rendirent au tombeau. 3Elles se disaient l'une à l'autre : « Qui va rouler pour nous la pierre qui ferme l'entrée du tombeau ? » 4Mais quand elles regardèrent, elles virent que la pierre, qui était très grande, avait déjà été roulée de côté. 5Elles entrèrent alors dans le tombeau ; elles virent là un jeune homme, assis à droite, qui portait une robe blanche, et elles furent effrayées. 6Mais il leur dit : « Ne soyez pas effrayées ; vous cherchez Jésus de Nazareth, celui qu'on a cloué sur la croix ; il est revenu de la mort à la vie, il n'est pas ici. Regardez, voici l'endroit où on l'avait déposé. 7Allez maintenant dire ceci à ses disciples, y compris à Pierre : “Il va vous attendre en Galilée ; c'est là que vous le verrez, comme il vous l'a dit.”  » 8Elles sortirent alors et s'enfuirent loin du tombeau, car elles étaient toutes tremblantes de crainte. Et elles ne dirent rien à personne, parce qu'elles avaient peur. 
Interlude doux (Dona la pace)

La pierre de la peur a-t-elle été roulée pour moi ?
(voix off : Marion) Salomé, Salomé, réveille-toi ! le jour va bientôt se lever, il est temps d’y aller !
(Elisabeth) Quand je me suis réveillée ce matin-là, je me suis demandée si la mort de notre maître était un rêve, où si tout cela était vraiment arrivé. Cela semblait si irréel…

(voix off) Salomé, dépêche-toi ! on y va.
C’est donc bien vrai, un instant j’avais oser espérer que tout serait comme avant, que nous allions continuer à le suivre sur les routes, à écouter ses paroles qui avaient enfin donné un sens à ma vie… mais voilà, il m’a abandonné, il nous a tous abandonné, et je me surprends parfois à me demander si il était bien celui que je croyais. 

Bien sûr, je ne pourrai jamais avoué ça à Marie-Madeleine et à Marie, jamais je n’oserai leur confier mes doutes, elles qui avaient tant confiance en lui. Et maintenant, elles veulent aller au tombeau l’embaumer, je vais les suivre, mais je ne cesse de me demander à quoi cela peut bien servir… de toute façon, ça ne le fera pas revenir !

Il est mort. Enfin, si elles veulent lui rendre un dernier hommage, je peux bien faire ça pour elles… 

(voix off) Salomé, Marie-Madeleine est arrivée, allons-y. 
Nous nous sommes donc mises en route, quel chemin difficile jusqu’à ce tombeau, tant nos épaules étaient lourdes de tristesse et de désespoir. 

Il avait fait naître tant d’espérance. Je me souviens lorsque nous étions sur les chemins de Galilée. Nous avons écouté sa Parole, nous avons suivi ses pas, nous avons été émerveillées par ses guérisons et ses miracles, nous avons cru en lui, ce Fils de Dieu qui avait offert un sens à nos vies, une promesse. Et aujourd’hui que reste-t-il ?

Que reste-t-il des guérisons, l’homme paralysé sur son grabat ? Ce jour-là, Jésus enseignait dans une maison à Capernaüm. Tous, nous étions suspendus à ses lèvres, il nous parlait de royaume, d’Espérance, de promesse. Et puis, des gens ont amené un paralysé, par le toit ! Quel remue-ménage, mais Jésus l’a vu, Jésus s’est penché sur lui et lui a dit : «  Mon Fils, tes péchés sont pardonnés ». Mais des scribes se sont mis alors à murmurer contre lui. Jésus a alors dit : « Pourquoi avez-vous de telles pensées ? Est-il plus facile de dire au paralysé : « Tes péchés sont pardonnés » où de dire : « Lève-toi, prends ton grabat et marche » ? Mais je veux que vous sachiez que le Fils de l’homme a le pouvoir sur la terre de pardonner les péchés.  Il s’est alors adressé au paralysé, le pauvre bougre, et lui a dit : «Je te le dis, lève-toi, prends ton grabat et rentre chez toi ! » Quel ne fut pas notre étonnement, l’homme s’est alors levé ! Jésus, notre maître, avait une Parole qui libérait, il comprenait ce qui emprisonnait l’homme et le libérait.

Que reste-t-il de ce repas où une foule s’était rassemblée auprès de Jésus pour entendre son enseignement ? Nous n’avions alors que cinq pains et deux poissons. Il était tard et le moment était venu de rentrer pour manger. Mais Jésus prit les pains et les poissons, rendit grâce à Dieu et les donna. Tout le monde a pu manger à sa faim. Oui, c’était exactement cela, nous nous sentions nourri auprès de lui, nous avions faim, faim de sens, et lui nous apportait de quoi nous nourrir.

Ces souvenirs me font frémir encore aujourd’hui ! Frémir de joie mais aussi frémir de peur.

Répons : De noche 

(Voix off) Salomé, as-tu pensé à prendre les aromates ?
Oui, oui, je les ai pris. (tourner la tête vers voix off)
(vers assemblée, dans ses pensées)
Hé, là, sur ce chemin, j’ai été prise d’inquiétude, qui allait nous rouler cette pierre ? Nous 3 femmes, devant un si grand obstacle ? Impossible!  

(Vers voix off) Hé, dites : comment allons-nous : qui va rouler pour nous la pierre ? 

(Voix off) Peut-être trouverons-nous qqun pour nous aider ?
Quand-même je me demande, est-ce que je vais oser entrer dans ce tombeau ? le regarder ? le toucher ? J’ai peur. Et comment vont réagir Marie et Marie-Madeleine devant ce tombeau ? Elles qui ne réalisent pas encore qu’il est vraiment mort, qu’il faut passer autre chose, que la vie continue ? En même temps je me demande comment va-t-on continuer ? Quel est notre avenir ? qu’est-ce qu’on va devenir ? il y a tant de pierres de la peur qui encombrent mon chemin, les pierres du doute qui encombrent ma route, qui auraient besoin elles aussi d’être roulées. Ce Jésus m’avait donné tant d’espoir, et maintenant tout s’effondre… Tout est fini…

(Voix off la coupe net) Regardez ! Regardez ! la pierre a été roulée, le tombeau est ouvert !Ah, Jacques et Jean sont quand-même venus pour rouler la pierre. Entrons. 

(vers assemblée) j’appréhendais d’entrer dans ce tombeau, peut-être même avais-je peur de voir son corps, car cela signifiait pour moi, qu’il était vraiment mort, qu’il n’y avait plus d’espoir. Aurais-je osé imaginer ce que j’allais découvrir ?

(Voix off) Cri de peur 
silence
Je me suis demandée qui est ce jeune homme à la robe blanche ? que fait-il dans ce tombeau ? J’étais pétrifiée de peur, aussi figée que le pierre du tombeau… Le jeune homme tenta de nous rassurer « Ne soyez pas effrayées », plus facile à dire qu’à faire… « Vous cherchez Jésus, celui qu’on a cloué sur la croix, il est revenu de la mort à la vie  Il n’est pas ici».

Tout ce que j’avais saisi à ce moment-là, c’est que son corps n’était plus là ! Je ne comprenais pas, que s’était-il passé ? 

Il continua

« Dites aux disciples : « Il ira vous attendre en Galilée, c’est là que vous le verrez, comme il vous l’a dit ». 

Saisie de peur, Marie nous agrippa le bras et nous tira hors du tombeau. Je voyais les mains tremblantes de Marie, la voix chevrotante de Marie-Madeleine me dire :

(Voix off) « Allons-nous en ! »
Répons : La ténèbre n’est point ténèbre

Sur le chemin du retour, nous marchions dans un silence, je ne savais que penser de tout cela… 

où est ce corps ? l’a-t-on volé ? ou alors… j’aimerai tant croire ce jeune homme… mais c’est impossible ! un mort peut-il revenir à la vie ? est-ce que toutes les personnes qui perdent un être cher ne rêvent pas de cela : le revoir ? Est-ce que jeune homme était le fruit de mon imagination ?

J’étais partagée entre ma peur et le fol espoir que tout cela soit vrai. Je n’osai pas interroger mes amies, mais je voyais à leurs visages qu’elles étaient aussi confuses que moi ! 

et si c’était vrai ?

si j’osai dépasser la peur de l’impossible, la peur de ce que je ne maitrise pas, si seulement j’osai faire confiance et accepter ce qui me dépasse ? alors tout serait possible, alors je pourrai continuer à vivre et déposer devant ce tombeau toutes les pierres de ma peur, de ma méfiance, de mes doutes pour aller le rejoindre en Galilée. Grâce à Jésus revenu à la vie, je pourrai maintenant quitter ce chemin de mort et de tristesse, pour rejoindre ce chemin de vie où Dieu me précède et m’attend. Et si j’osai à mon tour raconter cette histoire, alors peut-être que dans 20 siècles, on en parlera toujours, peut-être que d’autres alors laisseront Dieu rouler la pierre de leur peur et de leurs doutes pour pouvoir vivre leur propre vie, pleinement… 

Répons : Mon âme se repose en paix sur Dieu seul (d’abord instrumental puis chanté)

Procession de la lumière pendant le chant

Du fond de l’église les jeunes s’avancent avec le cierge pascal (Alexis) l’antépendium (Sarah et Catherine H) la nappe (Margot et Marion) La bible (Constance), les cierges (Emeline et Natacha) et leur bougie et transmettent la lumière au premier de chaque banc qui transmet à son voisin, etc.

Les veilleuses disposées sur la chaire et dans le chœur sont allumées une fois que les jeunes sont arrivés devant.

Quand tout cela est fait, la personne qui va lire l’évangile de la résurrection prend la bible et celui qui est responsable du cierge prend le cierge et ils se rendent au centre du chœur.

Répons : Dans nos obscurités
L’officiant (Emmanuelle) dit : 

Le Christ est ressuscité d'entre les morts,

 levez-vous vous aussi !

Le Christ qui dormait s'éveille,

Eveillez-vous aussi !

Le Christ sort du tombeau,

Libérez-vous des chaînes du péché !

Par le Christ vous êtes devenu une créature nouvelle, 

renouvelez-vous !

C'est la Pâques du Seigneur,

C'est le temps de la résurrection,

Et le commencement de la vraie Vie…

Levez-vous, sœurs et frères, pour écouter l’Evangile de Pâques !

Evangile de Pâques : Matthieu 28, 1-10 La résurrection de Jésus (Sarah)

1Après le sabbat, dimanche au lever du jour, Marie de Magdala et l'autre Marie vinrent voir le tombeau. 2Soudain, il y eut un fort tremblement de terre ; un ange du Seigneur descendit du ciel, vint rouler la grosse pierre et s'assit dessus. 3Il avait l'aspect d'un éclair et ses vêtements étaient blancs comme la neige. 4Les gardes en eurent une telle peur qu'ils se mirent à trembler et devinrent comme morts. 5L'ange prit la parole et dit aux femmes : « N'ayez pas peur. Je sais que vous cherchez Jésus, celui qu'on a cloué sur la croix ; 6il n'est pas ici, il est revenu de la mort à la vie comme il l'avait dit. Venez, voyez l'endroit où il était couché. 7Allez vite dire à ses disciples : “Il est revenu d'entre les morts et il va maintenant vous attendre en Galilée ; c'est là que vous le verrez.” Voilà ce que j'avais à vous dire. » 8Elles quittèrent rapidement le tombeau, remplies tout à la fois de crainte et d'une grande joie, et coururent porter la nouvelle aux disciples de Jésus. 9Tout à coup, Jésus vint à leur rencontre et dit : « Je vous salue ! » Elles s'approchèrent de lui, saisirent ses pieds et l'adorèrent. 10Jésus leur dit alors : « N'ayez pas peur. Allez dire à mes frères de se rendre en Galilée : c'est là qu'ils me verront. »
Chant  de clé de sol : Ne cherchez pas
O. Le Seigneur est ressuscité !

A. Il est vraiment ressuscité. Alléluia !

O. Que le ciel avec tous les anges tressaille de joie !

A. Que la terre aussi se réjouisse dans la lumière triomphante de son Roi !

O. Et que l’Eglise exulte et chante, revêtue de la gloire de son Epoux, le Seigneur Jésus-Christ, qui vit et règne avec le Père tout-puissant, dans l’unité du Saint-Esprit, aux siècles des siècles.

Répons : Alléluia 

Epître de Pâques : Colossiens 3, 1-4 (Margot)

1Vous avez été ramenés de la mort à la vie avec le Christ. Alors, recherchez les choses qui sont au ciel, là où le Christ siège à la droite de Dieu. 2Préoccupez-vous de ce qui est là-haut et non de ce qui est sur la terre. 3Car vous êtes morts, et votre vie est cachée avec le Christ en Dieu. 4Votre véritable vie, c'est le Christ, et quand il paraîtra, alors vous paraîtrez aussi avec lui en participant à sa gloire.
Chant : A toi la gloire  ARC 471, 1-3

Paroles de résurrection

Moment musical (Confitemini Domino)

Renouvellement des engagements du baptême

et confession de la foi

Verser de l’eau dans le baptistère de manière ostentatoire (Emeline)

(Alexis) Nous faisons mémoire de notre baptême et rendons grâce à Dieu pour le don de l’eau par laquelle il maintient en vie toutes ses créatures. Par l’eau du Déluge, Dieu a anéanti le péché et a sauvé Noé et tous ceux qui se trouvaient avec lui dans l’arche.

Au travers des eaux de la Mer Rouge, Dieu a fait traverser son peuple pour le conduire de l’esclavage à la liberté.

C’est dans l’eau du Jourdain que le Christ a reçu le baptême et a manifesté sa solidarité avec nous, les hommes pécheurs.

Par l’eau du baptême notre vie est liée à la mort et à la résurrection du Christ.

C’est pourquoi nous prions Dieu : Accorde-nous toujours à nouveau ton Esprit saint afin que meurt en nous tout ce qui nous sépare de toi et permet que nous naissions à la vie nouvelle avec le Christ. Amen

L’assemblée se lève

O. Renoncez-vous à tout ce qui fait obstacle au Christ dans votre vie ?

A. Oui, nous y renonçons

O. Confessons d’un seul cœur et d’une même voix la foi chrétienne

Confession de foi (Christelle)
Nous croyons en toi, Dieu, Père de tous les hommes, créateur de tout l’univers et de tout ce qui vit. Tu as fait l’homme et la femme à ton image.

Nous croyons en ton Fils Jésus-Christ, notre Seigneur, né d’une femme en notre condition humaine, mort et ressuscité pour nous faire partager sa vie. Toujours vivant parmi nous, il est l’espérance du monde.

Nous croyons en l’Esprit, qui vient de toi et de ton Fils. Il soulève nos vies par la force de son amour. Il nous rassemble en un seul peuple, dans son Eglise.

Nous croyons qu’aimés de Dieu, nous sommes tous frères et que notre amour doit s’étendre à tout homme. 

Nous croyons que, sauvés du mal et de la mort, nous sommes dans la vie nouvelle, qui n’aura pas de fin.

O. Voulez-vous persévérez avec l’Eglise dans la foi, l’espérance et l’amour ?

A. Oui, Jésus-Christ est le Seigneur, qu’il nous soit en aide

O. Vous tous qui avez été baptisés dans le Christ, vous avez revêtu le Christ. Que Dieu tout-puissant, le Père de notre Seigneur Jésus-Christ, qui nous a fait renaître par l’eau et l’Esprit saint et qui nous a accordé la rémission de toutes nos fautes, nous garde encore par sa grâce dans le Christ, notre Seigneur, pour la vie éternelle.

A. Amen

Répons : Nos cœurs pleins de reconnaissance  ARC 562

P. Le Seigneur soit avec vous

A. Et avec ton esprit.

P. Elevons nos cœurs

A.  Nous les élevons vers le Seigneur

P. Rendez grâce au Seigneur, notre Dieu!

A. Cela est juste et bon.

Comme il est bon, Père très saint, de chanter la vie qui prend racine au creux de notre terre, qu’il est bon de chanter l’aurore qui se lève dans la nuit de nos souffrance, qu’il est bon de chanter ta résurrection, l’Espérance qui naît en ce matin, qui pousse la pierre de nos peurs.

Quelle lumière !

Le Mystère de ta vie devient le mystère de notre vie !

Quelle sérénité !

Pouvoir regarder la mort comme le passage à une vie tout autre !

Quelle joie !

Pouvoir partager, dans le peuple des baptisés, la même foi, la même espérance !

Quel appel aussi,

Pour tous les hommes de la terre… !

C'est pourquoi,

En communion avec la création tout entière

Comme le feu nouveau crépite d'allégresse,

Nous chantons d'une seule voix :

Répons : Saint, saint, saint est le Seigneur  ARC 863

C’est Jésus Christ lui-même qui a institué ce mémorial de sa mort, nous ordonnant de le célébrer jusqu’à son retour.

Le Seigneur Jésus, la nuit où il fut livré, pris du pain, et après avoir rendu grâce, le rompit, le donna à ses disciples et dit :

Prenez, mangez. Ceci est mon corps, qui est donné pour vous. Faites ceci en mémoire de moi.

De même, après le souper, il prit la coupe, et après avoir rendu grâces, la leur donna et dit :

Buvez-en tous. Ceci est mon sang, le sang de l’alliance nouvelle, répandu pour vous, en rémission des péchés. Faites ceci en mémoire de moi.

Prière eucharistique : Natacha

Il est grand le mystère de la foi : nous annonçons ta mort, Seigneur Jésus, nous proclamons ta résurrection, nous attendons ton retour. Gloire à toi, Seigneur Jésus !

Dieu vivant et saint, envoie sur nous ton Esprit, Pour que nous trouvions ici la réconciliation avec nous-mêmes, avec les hommes qui nous entourent, avec le monde et avec Dieu. Apporte-nous la grande espérance de la résurrection et la vie nouvelle de ton Royaume.

Que ce repas soit pour nous communion au corps et sang de ton Fils.

Oui, Père, nous fixons nos regards sur le Christ. Sa croix, sa résurrection, sa présence à ta droite, son prochain avènement ; nous nous souvenons et nous vivons de ces merveilles, nous les célébrons, et nous te rendons grâce.

Unis dans le même Esprit, nous pouvons dire avec confiance la prière que nous avons reçue du Seigneur : Notre Père…

(en rompant le pain)

Le pain que nous rompons est la communion au corps de notre Seigneur Jésus Christ

(en élevant la coupe)

La coupe de bénédiction pour laquelle nous rendons grâces, est la communion au sang de notre Seigneur Jésus Christ 

Seigneur Jésus Christ, tu as dit à tes apôtres : Je vous laisse la paix, je vous donne ma paix – ne regarde pas nos péchés, mais la foi de ton Eglise ; et pour que ta volonté s’accomplisse, donne-nous toujours cette paix, et conduis-nous vers l’unité parfaite, toi qui vis et règnes aux siècles des siècles. Amen

Répons : Christ est venu, Christ est né  ARC 871

Le Seigneur dit : Me voici ! Si quelqu’un entend ma voix et m’ouvre la porte, j’entrerai chez lui, je me mettrai à table avec lui, et lui avec moi. Venez, car tout est prêt.

Communion

Action de grâce (Lucille)

Bénis sois-tu, Seigneur, qui par la mort de ton Fils nous a libérés de la crainte de la mort et des épreuves.

Bénis sois-tu, Seigneur, qui par la résurrection de ton Fils nous a fait renaître pour une espérance vivante. 

Béni sois-tu, Seigneur, car au sein de nos divisions, nous goûtons déjà la joie de l’unité, qui nous est donné en ton Fils.

Amen

Répons : Surexit dominus vere

Pâques, jour de joie, jour d’allégresse. C’est la fête, la fête de la vie ! Jésus Christ est vivant ! Tout exulte et chante. Dans la nuit, les femmes inquiètes vont à la tombe, -« Qui nous ôtera la pierre ? » Merveille, elle est roulée !

Seigneur, tu es toujours au-delà de nos attentes et de nos peurs, tu roules la pierre de nos tombeaux et la vie jaillit. Victoire sur la mort, l’angoisse et le doute.

L’impossible est devenu possible ! « Femme, pourquoi pleures-tu ? »

Cette voix… Cette façon toute particulière de prononcer ton nom, Marie ! « Rabouni… » Tu le reconnais. Le maître est là, présent, vivant pour toujours.

Seigneur quand tu nous appelles par notre nom, les pleurs se changent en joie, le désespoir en espérance. Que de nuits, d’impossibles dans nos vies sont transformées en un instant. Ta présence illumine et transfigure notre quotidien. Avec toi, Seigneur, se lève l’aube d’un jour nouveau. Donne-nous de te suivre dans la confiance et l’amour.

Chant : Le Christ est ressuscité (Arc 781)
Bénédiction

Allez dans la paix, la joie et la force de notre Seigneur ressuscité. 

Au nom du Père, du Fils et du Saint-Esprit, un seul Dieu éternellement béni. Amen.

